
CONCLUSION, VŒUX

[ous pourrions après cet aperçu, long sans doute mais 
encore bien incomplet, de l’œuvre de notre Revue 

' durant ces vingts-cinq années de son existence, remettre 
! sous les yeux de nos lecteurs le programme que se traçaient 
, en février 1884 les fondateurs de la Petite Revue, ou celui 
j qu’en janvier 1891, lors de la reprise de l’œuvre par nos 
| Pères, se fixaient les rédacteurs de la Revue du Tiers- 
1 Ordre, ils se convaincraient que ce programme a été rempli 
1 de point en point et surtout que la pensée native qui diri- 
! gea M. J. J. Beauchamp et le R. P. Cazeau anime encore 
, leur entreprise : Répondre aux vues du Pape Léon XIII en 
facilitant à tous limitation de saint François à’Assise par 

j la diffusion du Tiers-Ordre de la Pénitence f Encyclique 
j Auspicato). La Revue du Tiers-Ordre, nous n’en pouvons 

douter, a puissamment aidé nos prédicateurs et MM. les 
Directeurs des Fraternités à faire connaître, aimer, prati­
quer la sainte Règle, à lui conquérir de nouveaux disci­
ples, à lui conserver les sympathies anciennes, à unir les 

; Fraternités par des liens de charité et d’émulation.
Elle continuera son œuvre, et Dieu aidant, ses progrès 

I et nous avons l’espoir que cette année jubilaire sera le 
point de départ d’une diffusion plus large encore. Nous 

| devons reconnaître, et nous le faisons, avec une profonde 
et sincère reconnaissance, que nos abonnés nous sont 
fidèles. Une fois qu’ils ont pris la Revue, ils ne l’abandon­
nent plus, et c’est le secret de notre progrès régulier, sans 
aucun mouvement de recul, depuis 25 ans. Toutefois on 
pourrait désirer une progression plus rapide, étant donné 
le nombre considérable des Tertiaires au Canada. Comme 
la Revue se consacre pour ainsi dire exclusivement aux 
choses du Tiers-Ordre, et met délibérément de côté tant 
d’autres matières intéressantes capables d’attirer les lecteurs, 
il semble juste que les Tertiaires en fassent plus spéciale­
ment leur lecture et que dans les Fraternités on ait à
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